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CINÉMA

Un gars 
et une fille 
pour « Les 
Infidèles » P.16

PRÉSIDENTIELLE

François Hollande a 
du mal à s’exporter P. 8
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REPORTAGE / JORDANIE
LES RÉFUGIÉS 
SYRIENS AFFLUENT 
À LA FRONTIÈRE P.10 A.
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A quatre mois de l’Euro, des Bleus en reconstruction affrontent 
ce soir en match amical une Allemagne sûre de son jeu. P.22

HOCKEY

L’Etoile Noire 
domine Amiens (4-2) 
et garde espoir P. 23
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RESTAURATION

Les terrasses devront 
rester à leur place 
et à l’abri du vent P. 5

ÉDITION DE STRASBOURG







Il était incarcéré à la maison d’arrêt de 
l’Elsau après un « car-jacking » mortel 
dans les Vosges du Nord en décembre. 
Julien Wittisches s’est suicidé dans sa 
cellule en s’asphyxiant à l’aide d’un sa-
chet durant la nuit de lundi à mardi. Selon 
David Daems, secrétaire régional de FO-
pénitentiaire, les surveillants « n’ont fait 
preuve d’aucun manquement au règle-

ment ». Une enquête est néanmoins en 
cours. Ce Haut-Rhinois de 25 ans avait 
agressé son ex-compagne le 13 dé-
cembre à Zinswiller avant de prendre la 
fuite. Se sachant recherché, il avait erré 
quatre jours avant d’être arrêté du côté 
d’Oermingen. Durant sa cavale, il aurait 
tué un père de famille de 42 ans afin de 
lui dérober sa voiture. W P. W.

« CAR-JACKING »

Le prévenu se suicide en prison

À quatre mois de la trêve estivale, 
l’heure est déjà pour certains à la re-
cherche d’un job d’été. Guy, 18 ans, étu-
diant en première année de psychologie, 
participait hier à la réunion d’information 
à Bischheim : « Ce sera mon premier 
emploi, dit-il, intéressé par tous types de 
postes. Avec la paie, je pourrai me payer 
le permis de conduire. » À côté de lui, 
Laure, 17 ans, lycéenne à Bischheim, 
compte bien décrocher cet été son pre-
mier boulot. « J’avais postulé l’an der-
nier, mais ma candidature n’avait pas été 
retenue, regrette la jeune fille. Je retente 

donc ma chance cette année. Sans ce 
dispositif, c’est difficile de trouver du 
travail. Face aux employeurs, on manque 
d’expérience », souffle-t-elle. Son sa-
laire, elle compte s’en servir pour finan-
cer ses études : « Je voudrais intégrer 
une école de commerce. Je commence 
donc à épargner », poursuit-elle. Moha-
med, 17 ans, veut lui découvrir le monde 
du travail : « Je suis motivé pour travailler 
et avoir une première expérience en en-
treprise. Ce sera aussi l’occasion de 
gagner un peu d’argent et d’occuper mes 
vacances », conclut-il. W A. G.

« Avec ce poste, je vais pouvoir me 
payer le permis de conduire »
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SOCIÉTÉ
Un chat vidéo sur les violences faites aux femmes
Le conseil général du Bas-Rhin a annoncé hier l’organisation d’un 
deuxième chat vidéo après celui du logement. Il se déroulera 
jeudi 8 mars, de 19 h à 20 h, et sera consacré aux violences faites 
aux femmes (www.bas-rhin.fr/grand-direct).

Une manifestation de soutien au peuple syrien
L’ATMF et le MRAP de Strasbourg ont appelé hier à un 
rassemblement, samedi à 15 h, place Kléber, pour soutenir 
le peuple syrien, un an après le début de la révolution. 
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EMPLOI Les villes de Bischheim et Schiltigheim recrutent une centaine de jeunes pour des jobs d’été

EN ROUTE VERS LE MARCHÉ DU TRAVAIL
ARNAUD GUIGUITANT

A mbiance studieuse hier à l’Es-
pace-rencontre de Bischheim 
où sept jeunes, âgés de 16 à 

18 ans, ont appris les rudiments pour 
réaliser un CV ou rédiger une lettre de 
motivation. « C’est la base de toute 
bonne candidature. Si l’un ou l’autre est 
mal fait, l’employeur ne vous retiendra 
pas », prévient Michèle Maltese, la coor-
dinatrice d’un dispositif qui accompagne 
les jeunes de Bischheim et de Schilti-
gheim dans leurs recherches d’emplois 
saisonniers.

Postes payés au Smic
Réservée exclusivement aux jeunes de 
16 à 20 ans, scolarisés dans l’une des 
deux communes, l’opération Jobs d’été 
2012 vient tout juste de démarrer. Elle 
prendra fin le 26 avril et a déjà séduit 
une vingtaine de candidats. Outre des 
ateliers d’écriture et d’aide aux entre-
tiens d’embauche, le dispositif peut 
compter sur un réservoir d’une centaine 
d’offres d’emplois. « Il s’agit de rempla-
cements d’été dans les services muni-
cipaux des deux communes : à la voirie, 
aux espaces verts ou dans l’administra-
tif. Il y a aussi des postes d’aides en 
cuisine ou dans les structures de petite 
enfance », détaille Michèle Maltese. 
Payés au Smic, ces emplois à temps 
plein ou partiel, d’une durée minimum 
de 15 jours, sont à pourvoir selon des 
critères professionnels stricts. Objectif, 
plonger les candidats dans le grand bain 
du marché du travail. « Ils vont tous 
passer devant des commissions d’em-
bauche. Ce qui fera la différence ? La 

motivation et la disponibilité », poursuit 
la coordinatrice.
Destiné à « occuper » les jeunes pen-
dant les vacances et « lutter contre le 
désœuvrement », le dispositif s’appuie 
aussi sur un réseau d’entreprises, cou-
tumières des embauches saisonnières. 
Des dizaines d’offres sont ainsi à pour-
voir cet été dans les secteurs de la res-
tauration, du commerce, du nettoyage 
ou du service à la personne. W 

La coordinatrice du dispositif, Michèle Maltese, a tenu hier une réunion pour expliquer aux jeunes comment postuler.

W UN BILAN SATISFAISANT 
En proposant aux jeunes de Bischheim et de Schiltigheim de les accompagner 
dans leur recherche d’emploi, le dispositif a rencontré l’été dernier un vif 
succès. Au total, 119 postes ont été proposés pour 337 candidats, 25 postes ont 
été pourvus en entreprises et 61 jeunes ont trouvé un travail par eux-mêmes.
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PHILIPPE WENDLING

L a météo prévoit 15°C demain à 
Strasbourg, alors même que va 
s’ouvrir la saison estivale des ter-

rasses. Jusqu’au 31 octobre, 534 vont 
occuper la ville. Nouveauté, conformé-
ment à la charte municipale qui les régit 
et au règlement du domaine public, elles 
ne devront plus déborder des emplace-
ments alloués. « Comme certains cafés 
ont tendance à dépasser, même incons-
ciemment, nous allons poser des clous 
au sol pour délimiter leurs places, pré-
cise l’adjoint (PS) Éric Elkouby. En cas de 
non-respect, des sanctions, allant d’une 
amende à un retrait de l’autorisation, 
pourront être prises. » Parmi les objec-
tifs : éviter les ruptures de déplacement 
et veiller à la sécurité des usagers.

Pas de terrasse par grand vent
« Si des gens mettent des chaises en 
dehors des clous pour être ensembles, 
je ne vais pas les chasser. J’ai besoin de 
bosser », lâche un barman du centre. Il 
faut le faire, estime Bernard Rotman des 
Douze apôtres, rue Mercière. « Le sys-
tème des "clous" va éviter les histoires 
entre les établissements qui empiètent 
chez le voisin et permettra d’être en 
règle avec les assurances. Exemple, si 
un cycliste heurte un client, vous pourrez 
prouver qu’il était sur votre place. » 

Autre nouveauté, « en cas de vents su-
périeurs à 60 km/h, les terrasses devront 
être évacuées et le mobilier mis à l’abri 
au-delà de 80 km/h », explique Éric 
Elkouby. « Ce n’est que du bon sens, 

ironise Jacques Chomentowski, le pa-
tron du Coco lobo et président des cafe-
tiers. Vous avez déjà vu beaucoup de 
terrasses ouvertes par grand vent. » Par 
cette mesure, la mairie cherche surtout, 
selon lui, à se protéger en cas d’accident. 
Il serait pourtant plus impératif à ses 
yeux de « remanier un peu » la charte 
des terrasses en matière de mobilier. 
Bannissant le plastique, elle n’autorise 
que certains matériaux comme l’alu. 
Pour coller aux tendances, Jacques Cho-
mentowski aimerait ajouter certains PVC 
moulés à la liste. Le sujet sera abordé 
en réunion avec la ville le 13 mars. W 

Quelque 534 terrasses vont fleurir à partir de demain dans la ville.

CAFÉS Les terrasses d’été sont autorisées de demain jusqu’au 31 octobre

TERRASSER LES DÉBORDEMENTS  
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W MIEUX RÉGLEMENTER LA MUSIQUE DE RUE
« Si les cafetiers ont une charte, pourquoi les musiciens de rue n’en auraient 
pas une, note Bernard Rotman. La ville ne devrait laisser jouer que ceux qui 
savent jouer. » Une autorisation de la mairie existe, pointe Éric Elkouby. « Une 
dizaine d’artistes ont le droit de se produire à des places précises. La police 
peut faire arrêter ceux qui le font à la sauvette. » Bon à savoir, un musicien ne 
peut jouer que 15 mn au même endroit puis doit se déplacer d’au moins 300 m.

Cinq Alsaciens lancent un « site de ren-
contre au sens large pour sortir les 
gens du virtuel, les encourager à se ren-
contrer grâce à des codes visuels ». Le 
concept de www.tizitoon.com est simple : 
les membres sont invités à se décrire via 
des « tizis, des pictogrammes. Certains 
concernent vos goûts musicaux, votre 
sport favori, votre style de vie, explique 
Valérie Hartleyb, l’une de ses concep-
trices. Il est ensuite possible de trouver, 
grâce à un moteur de recherches, des 
gens qui partagent les mêmes centres 
d’intérêts que vous. » En une dizaine de 

jours, Tizitoon a déjà séduit plus d’un 
millier d’internautes, tous âgés de plus 
de 16 ans. « Le site est interdit aux plus 
jeunes car, même si ce n’est pas son but 
premier, on peut y faire des rencontres 
amoureuses », précise Valérie Hartleyb 
qui met aussi en avant « sa gratuité et sa 
possibilité d’annoncer ou d’organiser des 
événements, d’offrir des solutions de 
couchsurfing [hébergement chez un par-
ticulier] ». Dans quelques semaines, une 
version en anglais sera mise en ligne, 
puis d’ici à la fin de l’année, Tizitoon sera 
disponible sur smartphone. W P. W. 

INTERNET

Se rencontrer grâce à des pictos

Tizitoon a été créé par cinq Alsaciens.
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FAITS DIVERS
Un jouet au micro-onde
Pour s’amuser, deux enfants en bas 
âge ont cuit un jouet au micro-
onde, hier matin, à Herrlisheim. 
L’objet a provoqué un dégagement 
de fumées. Légèrement intoxiqués, 
ils ont été conduits pour des 
examens au CHU de Haguenau.

Une crèche évacuée
Suite à une « forte odeur de soufre 
provenant d’une ventilation », 
129 enfants et 39 adultes ont été 
évacués de la crèche collective 
de la Canardière, à la Meinau, hier 
vers 10 h 15. Fausse alerte : après 
reconnaissance, les pompiers leur 
ont permis de regagner les locaux 
au bout de quelques minutes.

JUSTICE
Agression au lycée, suite
Le tribunal correctionnel de Colmar 
a débouté, hier, la demande de 
remise en liberté formulée par 
l’élève de 18 ans qui avait agressé, 
avec un couteau, un camarade au 
lycée Schwilgué de Sélestat, le 
16 février. Poursuivi pour violences 
avec arme et préméditation, il sera 
jugé le 29 mars. La victime, 17 ans, 
avait passé une nuit à l’hôpital.

SÉCURITÉ
Feu vert pour les bracelets 
Conformément à un décret paru 
lundi au Journal officiel, 
Strasbourg va tester des bracelets 
électroniques visant à protéger 
des femmes risquant des violences 
en récidive. Ils seront attribués 
à des hommes mis en examen 
pour violences ou ayant écopé 
d’au moins 5 ans de prison. 
« Le bracelet émet un bip quand 
l’homme est dans une zone qui lui 
est interdite, comme le secteur où 
réside sa femme, nous confiait 
récemment le procureur Patrick 
Poirret. Il fonctionnera aussi, 
via une balise que portera madame, 
si jamais il s’approche d’elle dans 
un autre périmètre. » 

NUCLÉAIRE
Hollande et Fessenheim
Aucune date n’est fixée, mais 
François Hollande l’a promis, lundi 
soir sur TF1, il rencontrera les 
salariés de la centrale de 
Fessenheim. Le socialiste a redit 
qu’il fermerait le site avant 2017 
s’il gagne la présidentielle en mai.

secondes20



PRÉVENTION

Les maladies rares à l’hôpital
Dans le cadre d’une journée consacrée aux 
maladies rares, l’hôpital de Hautepierre 
accueille aujourd’hui dans son hall 
de 8 h à 18 h plusieurs associations qui 
sensibiliseront le public sur ces maladies.

EXPOSITIONS

La grande parade monstrueuse
Dernier jour pour profiter d’une exposition 
insolite au Troc café, situé 8, rue du 
faubourg de Saverne. Intitulée « La grande 
parade monstrueuse », elle présente 
une galerie de portraits de personnages 
illustres, comme la femme à barbe 
ou les sœurs siamoises. Entrée libre.

D’illustres illustrateurs au musée
Le musée Tomi-Ungerer consacre à partir 
de vendredi une nouvelle exposition 
sur les illustrateurs du XXe siècle. 
Parmi les œuvres présentées pour 
la première fois au public, des dessins 
originaux d’André François, d’humour 
de Maurice Henry ou ceux satiriques 
de Ronald Searle. L’exposition se tient 
jusqu’au 31 juillet. Tarif : de 3 à 6 €. 

DÉPLACEMENTS

Plus de vélos sur le canal de la Bruche
La piste cyclable du canal de la Bruche 
est fermée jusqu’au 9 mars, au niveau 
de la section entre Hangenbieten et 
Avolsheim, en raison de travaux d’élagage.

À Kœnigshoffen
A l’occasion de travaux sur l’avenue 
Cervantes, la piste cyclable est neutralisée 
et le trottoir rétréci jusqu’au 5 avril.

FESTIVITÉS

Le carnaval va battre son plein
À l’occasion du carnaval, des animations 
pour enfants ont lieu aujourd’hui de 15 h 
à 18 h au magasin des Galeries Lafayette. 
Au programme, concours de déguisements, 
séance de maquillage et goûter.

INFO-SERVICES
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20 Minutes Strasbourg
2, rue du Saumon. 67000 Strasbourg
Tél. 03 88 23 96 36 - Fax. 03 88 23 96 30
strasbourg@20minutes.fr
Contact commercial : 
Laurence Kintz : 06 21 96 13 69
lkintz@20minutes.fr

12 °C6 °C

11 °C5 °C

météo

MATIN APRÈS-MIDI   

Demain à Strasbourg

Un ciel comme on n’en voit 
que tous les quatre ans
Sur la moitié sud, on attend une journée 
printanière avec beaucoup de soleil. 
Les éclaircies gagneront du terrain 
jusqu’au bassin parisien. Le temps reste 
encore bien gris, en revanche, près 
des Ardennes et vers la plaine d’Alsace. 

APRÈS-MIDI   MATIN

Aujourd’hui à Strasbourg...             et en France





MATTHIEU GOAR

U n saut de puce. Ce mercredi 
matin, François Hollande se 
rend à Londres, capitale de la 

finance européenne qu’il conspue à lon-
gueur de discours. Retour mercredi soir 
par l’Eurostar. Près de trois mois après 
ses visites à Madrid, Bruxelles, Berlin et 
Rome, il s’agit du premier déplacement 
à l’étranger du candidat socialiste 
en 2012. Etrange pour un prétendant qui 
avait annoncé des voyages en Amérique 
et en Afrique, notamment. Mais depuis, 
Hollande a décidé de se concentrer 
presqu’exclusivement sur la France. 
D’abord, pour continuer à rencontrer les 
Français confrontés à la crise, mais aussi 
pour rester dans le rythme de l’actualité 
franco-française. « Les campagnes 
électorales ont changé, le temps média-
tique s’est rétréci, explique Bernard 
Cazeneuve, son porte-parole. Il faut sans 
cesse réagir aux urgences. Impossible 
de partir en Chine pendant quatorze 
jours comme Mitterrand l’avait fait en 
son temps. »

Les Eléphants dans l’avion
D’ici au premier tour, Hollande ne fera 
pas plus d’un ou deux déplacements en 
Europe… Pour représenter le candidat 
hors de l’Union européenne, ce sont les 
Eléphants qui ont été priés de réserver 
leur billet. Jack Lang était récemment 
en Grèce, Martine Aubry se rendra au 

Maghreb, puis en Russie, Pierre Mos-
covici prépare un voyage de quatre jours 
aux Etats-Unis où il espère rencontrer 
Hillary Clinton, et Laurent Fabius s’est 
déjà rendu au Proche-Orient et en Chine 
où il a dû écourter son séjour, faute 
d’interlocuteurs. Car l’autre problème 

de l’équipe Hollande est d’arriver à 
caler des rendez-vous avec les diri-
geants en exercice. Il attend par 
exemple toujours la réponse d’Angela 
Merkel. 
Mercredi, il rencontrera Ed Miliband, le 
chef de l’opposition travailliste, mais 
pas le Premier ministre, David Came-
ron, qui a comme la chancelière alle-
mande apporté son soutien à Nicolas 
Sarkozy. Barack Obama a lui aussi dé-
cliné. « Les Français qui souffrent sont 
au cœur de cette campagne. Et Hol-
lande va à leur contact, il dialogue avec 
eux comme à Florange la semaine der-
nière », positive un membre de son 
équipe. W 

Le candidat socialiste peine à trouver des interlocuteurs à l’étranger.

PS Le candidat effectue un de ses rares déplacements à l’étranger, mercredi

HOLLANDE, LE CASANIER
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W RAFFARIN SALUÉ ET REMERCIÉ
Mardi, lors de sa visite au Salon de l’agriculture, François Hollande 
aperçoit Jean-Pierre Raffarin. Il s’avance vers lui, le salue. « Je voudrais 
te remercier pour les propos que tu as tenus », déclare le candidat 
à l’ancien Premier ministre qui avait désapprouvé, lundi, les paroles 
de Nicolas Sarkozy sur sa compagne, Valérie Trierweiler, estimant 
qu’il ne « faut jamais attaquer les personnes ».

François Hollande durcit le ton à l’égard 
des plus riches. Après avoir annoncé la 
création d’une tranche d’imposition à 
45 % pour les revenus de 150 000 € par 
part, le candidat socialiste veut au-
jourd’hui aller plus loin et taxer à 75 % 
les revenus « au-dessus d’un million 
d’euros par an ». 
Cause de cet ajout tardif à ses « 60 pro-
positions pour la France » : « J’ai appris 
les progressions considérables des ré-
munérations des patrons du CAC 40, 
deux millions d’euros par (an) en 
moyenne. Comment l’accepter ? », a-t-il 

expliqué lundi soir sur TF1. Si cette me-
sure était adoptée, elle serait unique au 
monde, mais pas inédite : « Ce type de 
taux n’est pas totalement aberrant. Ils 
ont existé après la Seconde Guerre mon-
diale dans des pays comme la Grande-
Bretagne et les Etats-Unis », explique 
Henri Sterdyniak, de l’Observatoire fran-
çais des conjonctures économiques. 

400 millions rapportés à l’Etat
Aux Etats-Unis, le taux d’imposition 
maximal sur les revenus d’activité est 
passé de 70 % en 1979, à 35 % en 2006, 

note l’économiste Paul Krugman.  En 
France, il pourrait rapporter à l’Etat 
« 400 millions d’euros par an sur la base 
des déclarations actuelles », estime 
Henri Sterdyniak. A une réserve près : 
« …si les gens la payent ! » 
Toutefois, l’enjeu est ailleurs : « Le but 
de cette mesure n’est pas de rapporter 
de l’argent, mais de dissuader les entre-
prises de verser ces rémunérations très 
élevées pour que l’argent reste dans les 
entreprises, pour investir ou embaucher 
par exemple », conclut l’expert W 

CLAIRE PLANCHARD

Le socialiste veut en imposer aux millionnaires
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A quoi ressembleront les premiers 
mois d’une présidence Hollande ? C’est 
la question à laquelle Laurent Fabius, 
invité hier de « Mardi Politique » sur RFI, 
en partenariat avec 20 Minutes et Le Point, 
a répondu. Entre le 6 mai et le 17 juin, 
date des législatives, il y aura toute une 
série de « décisions à prendre », mais 
sans loi. Parmi les priorités : un « col-
lectif budgétaire » et un « projet de loi de 
financement de la Sécurité sociale rec-
tificative » qui permettraient, assure 
l’ancien Premier ministre, de « revenir 
sur des privilèges fiscaux ». En sep-
tembre-octobre, il sera temps de passer 
à un « nouvel acte sur la décentralisa-
tion », une « loi-cadre sur l’éducation 
nationale» ... Ces textes sont d’ores et 
déjà « en train d’être rédigés » par 
« toute une série d’experts ». W A. S.

« MARDI POLITIQUE »

Fabius raconte 
la présidence PS

CHAT
W Marisol Touraine, 
responsable du pôle
social dans l’équipe de campagne
de François Hollande, 
vous répondra aujourd’hui 
à partir de 11 h 30.

Un mois après avoir été saisis par 
140 parlementaires, les sages du 
Conseil constitutionnel ont estimé  
mardi que la loi pénalisant la néga-
tion des génocides reconnus par la 
France, notamment celui des Armé-
niens par les Turcs en 1915, portait 
atteinte à la liberté d’expression. Ils 
l’ont donc censurée. Nicolas Sarkozy 
a aussitôt chargé son gouvernement 
d’en rédiger un nouveau. Le texte 
retoqué punissait la négation d’un 
génocide d’un an d’emprisonnement, 
d’une amende de 45 000 € ou des 
deux à la fois. 
Adopté le 23 janvier par l’Assemblée, 
il avait relancé le débat en France sur 
les lois liées à la mémoire, et surtout 
ravivé des tensions avec Ankara. 
Après l’adoption du texte, la Turquie 
avait rappelé son ambassadeur à 
Paris et annulé toutes les rencontres 
politiques et économiques avec la 
France. Mardi, elle s’est donc félici-
tée de la décision du Conseil consti-
tutionnel. W LUCIE ROMANO

GÉNOCIDE ARMÉNIEN

Les sages 
censurent la loi

*



LA RÉUNION
La baisse des prix actée 
après les violences
Les prix vont baisser à La Réunion, 
théâtre la semaine dernière de 
plusieurs nuits de violences. 
Les collectivités, importateurs, 
producteurs locaux et la grande 
distribution ont conclu mardi un 
accord en ce sens. La baisse des 
prix de 48 produits alimentaires 
et 12 produits non-alimentaires 
sera effective à partir du 12 mars. 
Les baisses iront de 7% pour 
la baguette de pain à 40 % 
pour du poulet découpé.

JUSTICE
Krombach reste en prison
L’ancien médecin allemand, Dieter 
Krombach, condamné en première 
instance à Paris à quinze ans de 
réclusion pour la mort de sa belle-
fille Kalinka Bamberski en 1982, 
restera en prison, a décidé mardi 
la Cour d’appel de Paris. 
Sa demande de mise de liberté 
lui a aussi été refusée. 

secondes20
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VIRGINIE  BELLE

N olwen Le Floch-Jaffré est la 
maman d’un jeune homme at-
teint du très rare syndrome de 

Wolfram. Petit garçon, il connaît une 
enfance insouciante, mais développe un 
diabète à l’âge de 4 ans, suivi d’une atro-
phie de ses nerfs optiques quatre ans 
plus tard. « Nous nous doutions que 
quelque chose n’allait pas. Nous avons 
cherché avec mon mari des informations 
sur Internet, avant de découvrir l’exis-
tence de ce syndrome sur un forum », 
raconte Nolwen. Le diagnostic tombe 
alors que leur fils a 8 ans. La maladie 
évolue et entraîne une déficience auditive 
et des troubles neurologiques et urolo-
giques sévères après l’âge de 20 ans.

Le soutien de l’AFM
« La seule chose dont je me souviens, 
c’est que les médecins nous ont dit qu’il 
n’y avait pas d’espoir et aucun pro-

gramme de recherche dédié. Tout cela 
fut insupportable. Nous étions seuls 
dans le désert. » Après des nuits passées 
à s’informer, elle entre en relation avec 
une autre famille. Ensemble, elles créent 
l’Association du syndrome de Wolfram 

consacrée à ce mal qui touche environ 
cinquante Français. Refusant la fatalité, 
Nolwen parvient, en 2009, à réunir des 
chercheurs du monde entier travaillant 
sur cette pathologie, dans les locaux de 
l’Association française contre les myo-
pathies (AFM) qui les soutient. 
Depuis, trois congrès internationaux, un 
projet de thérapie génique de l’œil fi-
nancé par le Téléthon et la création d’un 
registre européen de patients ont vu le 
jour. Et l’association lance son premier 
appel d’offres sur fonds propres relatif 
aux atteintes neurologiques. « Le sen-
timent de solitude et de désarroi dans 
lequel nous nous sommes trouvés à 
l’annonce du diagnostic fut terrible. 
Créer cette association fut un moyen de 
parer à cet isolement, s’entraider et 
faire avancer la recherche », poursuit 
Nolwen, qui « invite les malades à 
prendre contact avec le réseau mala-
dies rares, afin de se regrouper et de 
combattre ensemble ». W 

MALADIES RARES A l’occasion de la journée internationale, retour sur le 
combat de Nolwen Le Floch-Jaffré, de l’Association du syndrome de Wolfram

« LES MÉDECINS NOUS ONT DIT 
QU’IL N’Y AVAIT PAS D’ESPOIR » 

Le fils de Nolwen Le Floch-Jaffré est 
atteint du syndrome de Wolfram.

D
R

Trois millions de Français touchés
« Rares mais forts ensemble. » Le slo-
gan de cette Journée internationale des 
maladies rares place l’événement sous 
le signe de la solidarité. L’objectif : faire 
connaître les 7 000 pathologies et rompre 
l’isolement des patients et familles. Au-
jourd’hui, les trois millions de malades 
français se battent pour que la recherche 
soit financée, seul espoir de trouver des 
traitements adaptés. Pour les aider, plu-
sieurs structures œuvrent, à l’instar du 
site Orphanet*, qui recense les affections 
et médicaments orphelins ou Maladies 
rares info services, notamment. « Nos 
médecins sont là pour écouter les ma-
lades, les orienter vers les centres de 
références et les aider dans le parcours 
de soins. Nous mettons aussi en relation 
les familles, souvent isolées à l’annonce 
du diagnostic », explique Thomas Heuyer, 
de Maladies rares infos service**. 
Concernant le coût des traitements, 49 % 
des Français trouvent incompréhensible 
que les médicaments qui ne soignent 
qu’un petit groupe de patients atteints 
de maladies potentiellement mortelles, 
coûtent plus cher que les médicaments 
soignant des milliers de personnes, 
selon un sondage Financial Dynamics-
OpinionWay***, dévoilé par 20 Minutes. 
Surtout, huit Français sur dix souhaite-
raient que ces pathologies fassent partie 

des programmes des candidats à la pré-
sidentielle (voir infographie). Pour se faire 
entendre, les associations concernées 
organisent aujourd’hui un rassemble-
ment sur le parvis des Droits de l’homme 
à 13 h à Paris. W V. B.

* http://www.maladiesraresinfo.org/
** http://www.orphanet-france.fr
*** Sondage Financial Dynamics-OpinionWay 
réalisé sur un échantillon national représentatif 
de 1 083 individus âgés de plus de 18 ans, 
constitué selon la méthode des quotas, en 
France métropolitaine, du 15 au 17 février 2012. 

UNE CAUSE NATIONALE



SYRIE

Confusion sur le sort d’Edith Bouvier
Edith Bouvier, la journaliste française 
gravement blessée mercredi dernier 
lors d’un bombardement à Homs, « est 
arrivée au Liban », s’est réjoui Nicolas 
Sarkozy sur BFMTV, mardi après-midi, 
avant de se rétracter une heure et demie 
plus tard. Cet épisode résume bien l’in-
certitude qui règne toujours sur le sort 
de la collaboratrice du Figaro. Selon les 
premières informations, la journaliste 
aurait été évacuée dans la nuit de lundi 
à mardi au Liban, tout comme son 
confrère britannique Paul Conroy, blessé 
lui aussi. « Ils sont sains et saufs », a 

d’ailleurs confirmé à l’AFP un respon-
sable libanais. Confirmation aussi du 
côté du père du photographe britannique 
ainsi que de son employeur, le Sunday 
Times. En revanche, ni l’Elysée ni le mi-
nistère des Affaires étrangères ne vali-
daient mardi soir l’information d’une 
exfiltration réussie d’Edith Bouvier. La 
direction du Figaro affirmait même que 
la jeune femme de 31 ans se trouvait 
toujours en Syrie. Sa jambe est fracturée, 
mais selon le ministre français des Af-
faires étrangères, Alain Juppé, son état 
de santé s’est « stabilisé ». W L. R.

SÉNÉGAL
Abdoulaye Wade se prépare à un second tour
Il y aura un second tour à l’élection présidentielle, a reconnu 
mardi le porte-parole de campagne du président sortant 
Abdoulaye Wade, après la publication de résultats partiels 
donnant « le Vieux » vainqueur avec un tiers des voix.

IRLANDE
Un référendum sur l’Union en préparation
L’Irlande va organiser un référendum sur le nouveau pacte 
budgétaire européen, a annoncé mardi le Premier ministre 
Enda Kenny devant le Parlement.

s
e
c
o
n
d
e
s

2
0

MERCREDI 29 FÉVRIER 201210 MONDE

U ne bouteille d’huile, du 
riz, un sachet de pois 
chiche, quelques cou-

vertures aussi. Mais surtout une 
carte SIM pour garder le contact 
avec la famille restée au pays. 
C’est dans un faubourg d’Al-
Mafraq (Jordanie), ville fronta-
lière, que des milliers de Sy-
riens se réfugient chaque mois 
devant les portes du centre is-
lamique. Ils viennent s’y enre-
gistrer avec leurs passeports, 
écouter des prières et des 
prêches d’imams politiquement 
engagés. En échange, ils reçoi-
vent des paniers-repas et un 

peu d’argent, environ 100 € par 
famille. Bon nombre d’entre eux 
sont hébergés chez des amis ou 
de la famille, d’autres louent 
des appartements.
Ahmed*, 32 ans, vient de traver-
ser la frontière après avoir 
passé des semaines dans une 
prison tenue par des militaires 
fidèles à Bachar Al-Assad. 
« Depuis un mois, c’est devenu 
difficile de sortir de Syrie. Les 
militaires enrôlent les jeunes 
dans leur armée. Si vous refu-
sez, ils vous tuent », assure-t-il.

Déjà 80 000 réfugiés
« Ce pays est devenu une prison 
à ciel ouvert. Ceux qui y restent 
sont condamnés. Ils n’ont pas 
le choix », ajoute Mohammad, 
un professeur de management 

à l’Ecole d’administration jorda-
nienne, volontaire dans ce 
centre de charité.
Les médias du pays estiment 
qu’environ 80 000 Syriens se 
seraient réfugiés dans le 
royaume hachémite depuis le 
début de la répression, il y a 
onze mois. « Ils n’ont pas le sta-
tut de réfugié, l’Etat les reçoit 

en invités. On peut même, s’ils 
le souhaitent, donner des cours 
à leurs enfants dans nos 
écoles », explique le directeur 
du centre islamique, cheikh Mo-
fead al-Hafead. Les associa-
tions non gouvernementales, 
débordées, réclament d’ur-
gence l’ouverture de camps de 
réfugiés. Car la situation devrait 

empirer. « Ça sera même pire 
que lors de la guerre d’Irak. 
Plus la répression se durcit, 
plus on s’aperçoit que les Sy-
riens affluent », souffle un ha-
bitant de la ville. Entre 2003 
et 2008, le royaume avait ouvert 
ses portes à 1,5 million d’Ira-
kiens. W WILLIAM MOLINIÉ

* Le prénom a été modifié.

JORDANIE A cause de la répression, ils sont des milliers chaque mois à affluer à la frontière

L’EXODE 
DES SYRIENS 
S’INTENSIFIE

Des réfugiés syriens sont accueillis au centre islamique d’Al-Mafraq (nord de la Jordanie).
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À AL-MAFRAQ
W. MOLINIÉ ET A. GELEBART



ÉCONOMIEavec .fr
le site expert de l’éco

La proposition de loi d’Eric Diard sur le 
service garanti dans les transports aé-
riens, soutenue par le gouvernement, 
mais combattue par la gauche et les 
syndicats du transport aérien, sera à 
nouveau discutée ce mercredi par les 
sénateurs. Sauf que, dès la semaine der-
nière, la direction et le principal syndicat 
de pilotes d’Air France ont court-circuité 
la possibilité même d’un service garanti, 
en signant un accord assurant « des 
plannings stables » aux pilotes, a révélé 
mardi Libération. Cela revient pour la 
compagnie à ne pas pouvoir réaffecter 
son personnel non gréviste pour amé-
liorer le trafic en cas de grève. Le texte 
de loi du député UMP prévoit aussi d’obli-
ger les grévistes à se déclarer 48 heures 
à l’avance, comme à la SNCF et à la RATP 
depuis quatre ans. « La signature de cet 
accord ne change strictement rien », a 
réagi mardi le ministre des Transports 
Thierry Mariani. W L. R.

AIR FRANCE

Le service 
minimum a du 
plomb dans l’aileFRANCS

L’Etat récupère de l’argent
L’Etat a récupéré la somme 
de 526 millions d’euros grâce 
aux 55 millions de billets de francs 
non rapportés à la Banque 
de France avant la semaine 
dernière, un solde appelé « culot 
d’émission ». Un million et demi 
de billets ont été rendus pour une 
valeur de 57,6 millions d’euros.

UNION EUROPÉENNE
Des fraudes grèvent 
le budget
Six cents millions d’euros du 
budget de l’Union européenne (sur 
un budget global de 129 milliards) 
disparaissent chaque année en 
raison de fraudes, a assuré mardi 
la directrice générale de la Justice 
de la Commission européenne. 
La technologie et l’ouverture 
des marchés européens auraient 
facilité les activités des criminels. 

secondes20

BERTRAND DE VOLONTAT

C ’était à la fin 1997. Face à la 
concurrence imposée par McDo-
nald’s et Quick, Burger King avait 

quitté la France. Aujourd’hui, la chaîne 
de restauration rapide pourrait revenir. 
Le site snacking.fr l’annonçait déjà début 
septembre : un établissement devrait 
prochainement ouvrir dans le nouveau 
centre commercial de la gare Saint-La-
zare, à Paris. Procos, la Fédération pour 
l’urbanisme et le développement du 
commerce spécialisé, nie les rumeurs 
les liant à cette information et refuse de 
s’exprimer sur un éventuel retour.

« Pas d’informations 
complémentaires »
De son côté, Burger King, contacté par  
20 Minutes, répond de manière conve-
nue : « Nous cherchons en permanence 

à développer notre portefeuille de res-
taurants à travers le monde […]. Toute-
fois, nous n’avons pas d’informations 
complémentaires à fournir au sujet du 
marché français. » Quant aux experts 
contactés, aucun n’a souhaité s’exprimer 
sur ce sujet dans l’immédiat. W 

FAST-FOOD L’enseigne a quitté la France en 1997

BURGER KING, 
LE RETOUR DU ROI ?

Un établissement pourrait 
ouvrir à Saint-Lazare, à Paris.
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RECUEILLI PAR AUDREY CHAUVET

M arc Dufumier a les pieds sur 
terre, ce qui ne l’empêche pas 
de rêver à un monde entière-

ment bio. Dans son livre Famine au Sud, 
malbouffe au Nord. Comment le bio peut 
nous sauver (éd. Nil), l’agronome dé-
nonce l’agriculture mondiale qui laisse 
sur le carreau près d’un milliard d’hu-
mains et surnourrit les populations 
occidentales à coups d’engrais, de pes-
ticides ou d’OGM.

Quelles grandes erreurs ont été 
commises dans le modèle agricole ?
Au Nord, c’est d’avoir sélectionné les  
variétés cultivables et d’utiliser des pro-
duits phytosanitaires. Cela a créé de  
grands déséquilibres écologiques qui 
se traduisent par des hormones dans 
le lait, des algues vertes sur le littoral 
breton, des pesticides dans les lé-
gumes… Dans les pays du Sud, l’erreur 
est de ne pas s’être protégé contre nos 

surproductions de lait, de poulet, de 
sucre, de céréales... qu’on leur exporte.

Comment expliquer qu’un milliard 
de personnes ne mange pas à sa 
faim dans le monde ?
Pour nourrir correctement un humain, 
il faut 200 kilos de céréales par an. La 
production mondiale est de 335 kilos 
cette année. Ces excédents passent 
dans le gaspillage, l’alimentation du 
bétail et la fabrication d’éthanol pour 
nos voitures. Ce sont des marchés sol-
vables. Si des gens n’ont pas accès à la 
nourriture, c’est parce qu’ils sont trop 
pauvres.

Le problème est donc aussi social ?
C’est un problème de déséquilibre éco-
nomique : on met en concurrence des 
gens équipés de tracteurs et de mois-
sonneuses batteuses avec des gens qui 
travaillent à la main. Ceux-ci ne peuvent 
pas être compétitifs et sont contraints 
d’accepter les prix bas des exportations. 

C’est bien ça qui est la cause de la faim 
dans le monde. 

Comment peut-on assurer que 
le bio peut nourrir la planète ?
L’agriculture « écologiquement inten-
sive » peut accroître les rendements 
des pays du Sud, ce qui leur permettra 
non seulement de mieux manger mais 
aussi de vendre, épargner, investir. 

Cette agriculture fait un usage intensif 
des ressources naturelles gratuites : 
rayons du soleil pour la photosynthèse, 
carbone et azote de l’air, éléments mi-
néraux du sous-sol. Elle utilise aussi les 
prédateurs naturels des insectes pour 
les neutraliser et évite le recours aux 
carburants ou engrais de synthèse, 
issus d’énergies fossiles qui vont deve-
nir de plus en plus coûteuses. W 

MARC DUFUMIER L’agronome milite pour une agriculture « écologiquement intensive »

« LE BIO PEUT 
NOURRIR LE MONDE »

L’agronome Marc Dufumier a étudié l’agroécologie dans les pays du Sud. 
©
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Toutes nos offres d’emploi sont dans 20 Minutes 
du lundi au jeudi

Pour faire paraître une offre d’emploi : pubemploi@20minutes.fren partenariat
avec

aujourd’hui

Jeudi 8 mars, rendez-vous 
à Paris La Défense pour rencontrer 
des entreprises qui recrutent 
des personnes en situation 
de handicap…

retrouvez toutes les offres emploi
du lundi au jeudi

retrouvez toutes les offres de formation
 tous les vendredis



SIMPLE - RAPIDE - 24H/24

Tape REGION au 62333

VOUS ÊTES 150.000 À NOUS AVOIR CHOISIS ! (4)

PARTOUT EN FRANCE !

62333 : 0.35 EURO/SMS + prix d’un sms. (1) Au cours des 12 derniers mois. Pour assurer la convivialité duservice,
des messages d'animateurs sont susceptibles d'être adressés aux utilisateurs. Conditions généralesdu chat :
www.chat-portable.com. Photos illustratives. Pour exercer votre droit d'accès et de rectification de vos données
personnelles. Ecrire à Cellfish France-Service Client-Cellfish-BP 60270 Aubervilliers- 93534 La Plaine Saint
Denis Cedex. MINEURS : POUR TOUT ACHAT, DEMANDEZ L'AUTORISATION A VOS PARENTS.

62333 : 0.35 EURO/SMS + prix d’un sms

+ rapide !

MINEURS, DEMANDEZ L’ACCORD À VOS PARENTS.

HOROSCOPE
Bélier du 21 mars au 20 avril

 Vos actions ne plaisent pas à tout 
le monde. Evitez de vous vanter, sinon 
on essaierait de vous contrer.

Taureau du 21 avril au 21 mai

 Vous ne devez pas vous laisser 
influencer par des personnes incapables 
de savoir ce qui vous convient.

Gémeaux du 22 mai au 21 juin

 Vous cachez bien votre jeu. On croit 
que vous manquez de sensibilité. 
Voilà qui est fort mal vous connaître.

Cancer du 22 juin au 22 juillet

 Vous êtes peut-être à un carrefour 
important de votre vie. Ouvrez l’œil, 
afin de bien négocier le virage.

Lion du 23 juillet au 23 août

 Sur le plan affectif, l’attitude de votre 
entourage vous rassure. Cela vous permet 
de mieux croire en vous.

Vierge du 24 août au 23 septembre

 Gérer votre vie nécessite une 
attention de tous les instants. Ne vous 
déconcentrez pas, vous le regretteriez.

 Balance du 24 sept. au 23 octobre

 Les malentendus s’accumulent 
et froissent les relations. Vous cherchez 
une solution sans vraiment y parvenir.

Scorpion du 24 oct. au 22 nov.

 Beaucoup de débats pour 
des résultats que vous estimez ne pas être 
à la hauteur des buts fixés.

Sagittaire du 23 nov. au 21 déc.

 Quand vous avez le nez dans 
le guidon, personne ne peut vous amener 
à lever la tête. Concentration oblige.

Capricorne du 22 déc. au 20 janvier

 Aujourd’hui, les documents écrits 
peuvent jouer un rôle important 
dans votre vie. Lisez avant de signer.

 Verseau du 21 janvier au 18 février

  Pour solliciter vos services, 
tout le monde se bouscule au portillon. 
Pour vous remercier, il n’y a personne.

 Poissons du 19 février au 20 mars

 Vous avez envie de charmer, 
histoire de tester votre pouvoir de séduction. 
Apparemment, tout va bien.

Jouez en ligne et retrouvez toutes
  les solutions des jeux sur 20minutes.fr

MOTS FLÉCHÉS  N°2044 Force 1

SUDOKU  N°1213

 9 8  3 6  4  
    5     1
  2    4   
 8  2 4 3   7 
 7 1      8 5
  9   7 5 1  4
    2    1 
 1     7   
   5  8 3  9 6

Moyen

En partant des chiffres déjà 
inscrits, remplissez la grille 
de manière que chaque ligne, 
chaque colonne et chaque 
carré de 3 par 3 contienne 
une seule fois tous 
les chiffres de 1 à 9

Solution du sudoku n° 1212
 6 1 5 7 4 8 2 9 3
 8 4 9 3 5 2 7 6 1
 2 3 7 9 1 6 8 4 5
 4 8 1 5 7 9 3 2 6
 5 7 6 8 2 3 9 1 4
 9 2 3 1 6 4 5 7 8
 7 5 4 2 8 1 6 3 9
 3 6 2 4 9 5 1 8 7
 1 9 8 6 3 7 4 5 2
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20 MINUTES PUBLISHING14 LIVRES

Maylis de Kerangal, Prix Landerneau 
2012 (voir notre édition du 27 février), 
et Antoine Laurain, Prix Landerneau 
Découvertes 2012, ont été élus par un 
jury de dix libraires des Espaces Cultu-
rels Leclerc. Celui-ci établit une pre-
mière sélection de sept à dix titres par 
catégorie, puis la soumet à l’ensemble 
des libraires du réseau qui votent afin 
d’arriver à cinq nominés par prix. C’est 
à ce moment qu’arrivent Michel-

Edouard Leclerc et David Foenkinos, 
cette année président du jury.
Les 25 janvier et 9 février derniers, ce 
sont ces douze individus qui ont débattu. 
Il y a aussi eu un dîner de rencontre entre 
le jury et quelques nominés (sept, sur les 
dix). David Foenkinos souligne que 
« l’importance majeure du prix est que 
l’impact est concret : outre la dotation 
(6 000 € à chaque lauréat, ndlr), il y a une 
forte mise en place, dans un réseau qui 

est le deuxième de France ». Enchanté 
de se retrouver là, pour avoir « souvent 
été sur des listes de prix sans jamais en 
avoir », il se rappelle que le match a été 
serré entre François Garde (Ce qu’il ad-
vint du sauvage blanc, éditions Gallimard), 
Arthur Dreyfus (Belle famille, éditions 
Gallimard) et Antoine Laurain, et 
conclut : « Cela m’a fait plaisir de primer 
un livre qui a de la légèreté et qui est fort 
bien construit. Un régal ». W 

Le Landerneau, l’accès au deuxième réseau de France

Imaginez qu’un 
chapeau, un 
somptueux mais 
simple couvre-
chef, tourne-
boule les idées 
d’un bourgeois 
parisien du XVIe 

arrondissement, 
fidèle lecteur du 

Figaro, jusqu’à lui donner de la sym-
pathie pour les idées de gauche. En 
1986-1988, période aux différences 
marquées, c’était impossible. Mais 
avec le feutre, tout peut changer.
Un soir de novembre 1986, lorsque 
Daniel Mercier, comptable à la Soge-
tec, s’offre un plateau de fruits de mer 
dans une brasserie parisienne. Où 
François Mitterrand venu dîner avec 
Roland Dumas et un « gros trapu à 
lunettes et cheveux frisés » (Michel 
Charasse, ndlr), oublie son chapeau 
noir, brodé de ses initiales en or. Mer-
cier le « vole », et sa vie va changer 
jusqu’à ce qu’il l’oublie dans un train.
Durant deux cents pages, le couvre-
chef sera oublié, confondu, échangé 
par quatre autres individus dont la vie 
va s’en trouver modifiée sans qu’ils 
ne comprennent pourquoi. Car seul 
Mercier sait à qui appartenait le 
feutre, et la force de celui-ci. 
Le Chapeau de Mitterrand est une 
subtile course-poursuite qui ouvre 
une galerie de souvenirs sur une 
période parfaitement restituée : du 
minitel aux Top 50 en passant par 
l’émission Droit de réponse et la 
cellule élyséenne. W
Le Chapeau de Mitterrand, aux éditions 
Flammarion, 215 pages. Prix : 18 €.

Le feutre aux 
initiales doréesL es collectionneurs sont des gens 

à part, et les écrivains aussi. 
Alors imaginez un individu qui 

additionne les deux. Un homme comme 
Antoine Laurain, arrivé en 2007 dans 
vos librairies, capable de collectionner 
les clés et d’intituler son premier roman 
Ailleurs si j’y suis.
« Je ne collectionne qu’un seul type de 
clés », dit-il, « les clés passe-partout. 
Celles dont les deux pannetons sont tête-
bêche, avec un cœur qui se déplace sur 
la tige de la clé. Inventées au XVIIe siècle, 
beaucoup fabriquées et utilisées aux 
XVIIIe et XIXe, on n’en trouve nulle trace 
sur Google. Un objet qui porte chance 

aux antiquaires ». Et avant d’écrire, Lau-
rain travailla de nombreuses années 
avec un antiquaire, ce qui fut d’ailleurs 
le sujet de son premier livre… lauréat du 
prix Drouot. Un peu plus de cinq ans plus 
tard, le voici récompensé du prix Lan-
derneau, pour lequel il s’avoue « en-
chanté, car c’est un prix de libraires. 
J’aime cette idée que les libraires votent 
et qu’on écoute leur voix ».

Ces années loin d’Internet
C’est la perte d’un chapeau qui fut pour 
lui le déclic d’un retour vers ces années 
1980, « années sans portable, sans Fa-
cebook, sans Internet et sans mails. Des 
années plus faciles à aborder car moins 
rapides ». Le temps retrouvé, l’idéal 
pour une histoire. « Une sorte de conte », 
poursuit Laurain, « et pour un conte, on 
a besoin d’un objet. Le chapeau s’est 
alors imposé comme un objet inat-
tendu ».
Un chapeau qui ici passe de mains en 
mains, se pose rarement sur un crâne, 

provoquant chez le lecteur une sensation 
de flottement. Or justement, les années 
1986-1988, celles du livre, constituaient 
« une période de flottement pour Mit-
terrand : il était président, mais n’avait 
plus le pouvoir. Les autres personnages 
sont eux aussi en flottement et se re-
construisent grâce à ce chapeau. Une 
fois qu’il l’aura récupéré, le Président 

se reconstruira lui-même ». Pour l’écri-
vain qui ne dira pas son âge, concédant 
être né « entre 1971 et 1975 » et n’être 
« ni de droite ni de gauche », Mitterrand 
reste fatalement lié à l’adolescence, 
demeurant comme « un type d’homme 
politique extrêmement typé qu’on ne 
reverra plus ». Une mémoire. Une idée. 
En conséquence, une clé. W 

ANTOINE LAURAIN Pour son dernier roman, l’auteur a reçu le Prix Landerneau Découvertes

MAÎTRE DES CONTES ET DES CLÉS

Collectionneur dans l’âme, l’écrivain ajoute un deuxième prix à son palmarès.
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W SON ŒUVRE
G Janvier 2007 : premier roman 
Ailleurs si j’y suis, éditions 
Le Passage, récompensé 
par le Prix Drouaut.
G Janvier 2008 : Fume et tue, 
éditions Le Passage.
G Août 2009 : Carrefour des 
nostalgies, éditions Le Passage.
G Janvier 2012 : Le Chapeau de 
Mitterrand, éditions Flammarion, 
Prix Landerneau Découvertes.

Mitterrand, 
« un type d’homme 
politique qu’on ne 
reverra plus ».



MERCREDI 29 FÉVRIER 2012 15CINÉMA

LE CHIFFRE

3
SALLES PROJETTENT 

LA VERSION RESTAURÉE 
DE « LA GRANDE ILLUSION » 
DE JEAN RENOIR MAIS ONT 

ATTIRÉ 4 738 SPECTATEURS.
Source : Le Film Français.

SCRUNCH

Liam Neeson se jette dans la gueule du loup
L’équipe d’ouvriers du Territoire des 
loups, le nouveau film de Joe Carnahan 
(L’Agence tous risques), n’a pas de bol. 
Perdus au fin fond de l’Alaska, une ré-
gion pas vraiment hospitalière, ces 
pauvres gars sont poursuivis par de très 
gros loups, tout contents de pouvoir 
varier leur ordinaire. Au menu des pré-

dateurs, Liam Neeson, chasseur suici-
daire tout en dignité, reprend du poil de 
la bête dans l’adversité, tandis que ses 
troupes disparaissent pour faire office 
de plat du jour. Le réalisateur de Narc
a enfin retrouvé sa niaque pour croquer 
ses personnages. Des paysages su-
blimes et une mise en scène taillée au 

piolet communiquent leur charme gla-
çant à cette fable élégiaque. On retrouve 
nos peurs enfantines des contes de 
grand-mère arrosés à la sauce Grand-
Guignol. Malgré quelques pointes de 
mélo, le suspense est suffisamment 
dense pour nous perdre en forêt comme 
de Petits Poucets cinéphiles. W C.V.

Des hommes au bord de la crise de 
nerf, c’est ce que décrivent deux 
films forts cette semaine. Dans Oslo, 
31 août, Joachim Trier, découvert 
avec le prometteur Nouvelle donne 
(2006), brosse le portrait sensible 
d’un toxico repenti en visite dans sa 
ville. Un souffle mortifère balaye 
cette promenade, errance d’un tren-
tenaire lucide au pays des opportu-
nités gâchées. Entre deux âges, 
entre deux vies, ce héros paumé, 
librement inspiré du Feu follet de 
Drieu La Rochelle, a fait vibrer la 
section Un Certain Regard à Cannes 
en mai dernier. C’est au festival de 
Clermont-Ferrand que Vincent Ma-
caigne a remporté le grand prix 2012 
pour le puissant Ce qu’il restera de 
nous. Si ce moyen métrage ne dure 
que quarante minutes, cela laisse 
amplement le temps au réalisateur 
de secouer le spectateur au rythme 
des disputes entre deux frères au-
tour d’un héritage. L’intensité de 
leurs échanges, entre cris trauma-
tisants et silences assourdissants, 
laisse en état de choc. W C.V.

À DÉCOUVRIR

Prometteurs 
et intenses

CAROLINE VIÉ

S ean Durkin, producteur du pas-
sionnant Afterschool (Antonio 
Campos, 2008) a remporté le prix 

de la mise en scène au festival de Sun-
dance en 2001, et a été sélectionné à 
Cannes dans la section Un Certain Re-
gard pour Martha Marcy May Marlene. 
Cette suite de prénoms féminins ré-
sume bien le malaise permanent de son 
héroïne ayant perdu santé mentale et 
identité dans une secte.

Puissant et abouti
Elizabeth Olsen, sœur cadette des ju-
melles Ashley et Mary-Kate, a du talent 
pour trois. Elle fait partager l’angoisse 
de cette fille en fuite que la tendresse 
de sa sœur ne parvient pas à rassurer. 
La malheureuse a bien du mal à oublier 
un redoutable gourou (John Hawkes, vu 
récemment dans Winter’s Bone), dont 
l’influence l’a fait sombrer dans la folie. 
Cette perte totale de repères d’une fille 
paumée dans la réalité, le cinéaste la 
décrit avec subtilité à l’aide de flash-

backs déconcertants, faisant flirter le 
film avec le cinéma de genre. Un dé-
nouement ouvert achève d’impression-
ner en plongeant le spectateur dans la 
paranoïa de cette gamine fragile. Martha 
Marcy May Marlene rappelle que le ci-
néma indépendant américain peut en-

core offrir des joyaux sombres et dé-
rangeants. Délectable. W 

CHOC « Martha Marcy May Marlene », un thriller dont on ne sort pas indemne

UN FILM DÉRANGEANT 
SUR UNE FILLE DÉRANGÉE

Martha (Elizabeth Olsen) se réfugie chez sa sœur aînée Lucy (Sarah Paulson).
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VIE (ACTIVE) DE CHIEN
Le cabot de « The Artist » prend sa retraite
Un repos bien mérité. Après avoir obtenu une Palm Dog à Cannes, 
et un Collier d’or, Uggie, le jack russell de The Artist, se range 
des studios, à 10 ans. En effet, son dresseur a annoncé 
qu’il prenait sa retraite.

VIE (ACTIVE) DE FILM
« Intouchables » démarre fort en Italie
Sous le titre Quasi amici, le film d’Olivier Nakache et Eric 
Toledano réussit le meilleur lancement de la semaine 
au box-office italien avec déjà 1,5 million d’euros de recettes.
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CAROLINE VIÉ

E t si Les Infidèles, film à sketches 
coréalisé par Jean Dujardin, Gilles 
Lellouche, Fred Cavayé, Eric Lar-

tigau, Michel Hazanavicius et Alexandre 
Courtès n’était pas qu’un film de mecs ? 
20 Minutes a rencontré Alexandra Lamy, 
héroïne du segment le plus réussi qu’a 
signé Emmanuelle Bercot (Backstage), 
seule réalisatrice de la fine équipe.  Elles 
nous ont parlé de cette série d’histoires 
grinçantes dans la lignée des grandes 
comédies italiennes.

A voir en couple ! 
« Les gens qui s’attendent à voir une 
grosse gaudriole machiste vont avoir un 
choc, s’amuse Emmanuelle Bercot. Je 
sens que ça va pas mal papoter entre 
couples à la sortie de la salle. » Un VRP 
dragueur minable, un quadra épris d’une 
Lolita, et surtout un mari et une femme 
qui règlent leurs comptes le temps d’une 
nuit de confidences font rire jaune. « Je 
savais que jouer un couple en crise avec 
Jean Dujardin, mon mari à la ville, allait 

provoquer des questions sur notre vie 
privée, mais il ne faut pas oublier que 
nous sommes tous deux comédiens », 
précise Alexandra Lamy. Eblouissante, 
la comédienne apparaît dans toute sa 
fragilité face à son compagnon, qui 
confirme ses qualités d’immense comé-
dien en incarnant une galerie de person-
nages calamiteux au fil des saynètes. 
« Jean me bluffe toujours, avoue sa par-
tenaire, mais cette fois, je l’ai surpris 
aussi. Il m’a confié qu’Emmanuelle était 
parvenue à me faire trouver des expres-
sions qu’il ne m’avait jamais vues ! » 
L’humour franc est aussi à l’honneur 
dans Les Infidèles, notamment dans les 
rapports fusionnels de deux dragueurs 
incorrigibles campés par Lellouche et 
Dujardin, ou dans une séance de thérapie 
de groupe menée par une tordante San-
drine Kiberlain.  « Les femmes devraient 
trouver leur compte dans ce film où les 
hommes en prennent pour leur matri-
cule, tant ils pensent peu avec leur cer-
veau », souligne Alexandra Lamy. Cette 
charge féroce est une excellente sur-
prise. W 

Alexandra Lamy et Jean Dujardin incarnent un couple au bord de la crise.

FÉROCE « Les Infidèles », une belle surprise 

VILAINS MESSIEURS 
ET BLANCHES DAMES
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CAROLINE VIÉ

I l a joué aux échecs avec la mort dans 
Le Septième Sceau (1957) d’Ingmar 
Bergman dont il était l’acteur fétiche. 

Il a été L’Exorciste de William Friedkin en 
1973 et est toujours vaillant à 83 ans. Max 
von Sydow incarne un grand père muet 
dans Extrêmement fort et incroyablement 
près de Stephen Daldry. C’est dans un 
français délicieux que ce Suédois char-
meur s’est confié à 20 Minutes.

Qui est le papy que vous incarnez ?
Traumatisé pendant la Seconde Guerre 
mondiale, il a négligé sa femme et son 
fils. Quand il apprend que ce dernier a 
disparu dans les attentats du 11 sep-
tembre 2001, il essaye de se racheter 
en veillant sur son petit-fils.

Etait-il difficile de se faire 
comprendre sans parole ? 

J’ai dû travailler mon langage corporel, 
une façon nouvelle pour moi d’exprimer 
des sentiments. Mais n’allez pas croire 
que je n’avais pas de texte à apprendre : 
j’ai dû mémoriser tout ce que mon per-
sonnage avait à écrire !

Qu’est ce qui vous donne envie 
de tourner un film ? 
Qu’on me demande de faire ce que je 
n’ai jamais essayé, ce qui était le cas ici. 
Je rêve qu’on me propose un rôle co-
mique, mais je suppose que mon phy-
sique impressionne les réalisateurs et 
qu’ils ne me voient pas comme un rigolo.

Avez-vous un film favori 
dans votre filmographie ?
Je garde, bien sûr, une tendresse pour 
ceux que j’ai tournés avec M. Bergman. 
J’ai aussi une affection particulière pour  
Pelle le conquérant, qui m’a offert l’un 
de mes rôles les plus complexes. W 

LÉGENDE Rencontre avec Max von Sydow

« JE RÊVE D’UN RÔLE 
COMIQUE »

W UN CONTE RICHE EN ÉMOTIONS
Adaptation d’un best-seller de Jonathan Safran Foer (Points), cette fable 
joyeusement grave suit le jeu de piste d’un gamin persuadé que son père, 
disparu dans l’attentat du World Trade Center, lui a laissé un message. On 
se laisse submerger par la magie de ce film fort. 
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Max von Sydow incarne un grand-père muet dans le film de Stephen Daldry.





AUDIENCES (TÉLÉ)
« Top Chef » et Norbert au top
« Top Chef » a très bien marché 
(20,1 % de PDA) lundi sur M6 
et hier sur le Web qui se repassait 
les phrases cultes du candidat 
Norbert. Exemples ? « On ne va pas 
tortiller du cul pour chier droit ! » 
ou « Je suis tendu. J’ai les fesses 
qui disent bravo et le calfouette 
qui a envie de se barrer ! »

TF1 et Hollande au flop
Mieux que la semaine dernière 
pour « Parole de Candidat » 
de Laurence Ferrari. Mais avec 
12,7 % de PDA, la Une se classe 
toujours 3e derrière France 2 et M6.

AUDIENCE (JUSTICE)
Avantage Enderlin
Onze ans que Charles Enderlin, 
correspondant de France 2, 
se bat contre des accusations 
de bidonnage d’un reportage tourné 
à Gaza. Hier, la justice a estimé 
que l’auteur de ces accusations, 
condamné, puis relaxé, devrait être 
(re) jugé pour diffamation.

secondes20
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JOËL MÉTREAU

L ’autre, ce grand et bel inconnu qui 
intrigue les télés. Il faut passer du 
temps avec lui, être « Harry Ro-

selmack en immersion », voire se mettre 
à sa place. Zita Loris-Faure se glisse ce 
soir sur M6 (à 20 h 50) « Dans la peau 
d’une femme obèse ». « Notre expé-
rience personnelle, nos sensations per-
mettent de mieux comprendre… », lance 
Maria Roche, la productrice. Pendant 
près d’un mois, Zita ingurgite 5 800 ca-
lories par jour. Sans devenir pour autant 
obèse, à la différence des personnes 
interrogées… Une démonstration riche 
en acides gras, un peu moins en subtilité.

Handicapé, au jour le jour
« Il s’agissait de comprendre comment 
l’organisme s’habitue à la surconsom-
mation et à ses conséquences, note 
Maria Roche. Zita commence à dépri-
mer, à avoir du mal à bouger. » Après 
l’obèse, la femme de ménage, la natu-
riste… Des limites ? « Elle ne pourrait 

pas faire dans la peau d’un alcoolo sans 
se mettre en danger. » Pour Julia Es-
pérance, consultante pour l’étude Nota 
de Médiamétrie : « La tendance est à la 
proximité. On met alors l’individu, son 
histoire au cœur des programmes pour 
parler d’un sujet de société. » Et ça 

marche. En Espagne « 21 dias » lancé 
en 2009, où une reporter a passé vingt-
et-un jours dans la peau d’un SDF, d’un 
clandestin, ou au fond d’une mine, a 
quasi doublé l’audience de sa case sur 
la chaîne Cuatro.
Sur France 4 (à 20 h 35), effet Intouchables 
oblige, des valides s’assoient dans un 
fauteuil roulant « Dans la peau d’un han-
dicapé » et accompagnent de vrais inva-
lides.« Le fauteuil, c’est la partie 
émergée de l’iceberg, remarque Audrey, 
25 ans, tétraplégique, qui a participé au 
doc. Mais cela permet de montrer le re-
gard que portent les valides sur nous, de 
soulever des questions d’accessibilité. » 
Accès à l’avion, au TGV, aux boîtes de 
nuit… Le tout en caméra cachée. « Mes 
amis se mettent souvent dans mon fau-
teuil pour voir ce que ça fait…, raconte 
Audrey. Ce qui me plaisait dans le doc, 
c’est qu’il y ait un échange, et le fait que 
plusieurs essayent le fauteuil. Ils témoi-
gnent d’expériences différentes. Les 
garçons, par exemple, sont plus dans le 
challenge. » W 

INCARNÉ On est dans « Dans la peau de… » sur M6 et France 4, ce soir

L’INVESTIGATION EN IMMERSION
S’INVITE À LA TÉLÉVISION

Zita Loris-Faure engrange les calories.
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Match amical. A Brême. 
En direct. Commentaires : 
Christian Jeanpierre, Bixente 
Lizarazu.
Pour Morgan Amalfitano, le 
nouveau venu, et les Bleus, 
ce match est un test contre 
une grande équipe.

$<> >E8B0> 
<; ?<> 3E++<>
« Des hommes de secret ». 
(Fr., 2012). Avec Edouard 
Montoute, Thomas Jouan-
net, Laurent Bateau.
Laurent invite sa femme 
dans un hôtel de luxe pour 
le week-end. 

$<> A)B0F<> 
<; ?<> )0-<>
Présenté par  Louis 
Laforge. « Passion patri-
moine : un balcon sur les 
Alpes ». 
A la rencontre de ceux qui 
préservent le patrimoine 
des Alpes. 

@E-0?)2
··· Comédie  de 
Guillaume Nicloux (Fr., 
2010). 1h30. Avec Jean-
Pierre Darroussin, Josiane 
Balasko.
Un couple, parti en week-
end pour relancer sa sexua-
lité, vit un cauchemar. 

1C)AAE5
·· Thriller de Johnnie 
To (H.-K., 2008). 1h30.
Avec Simon Yam, Kelly 
Lin, Lam Ka Tung.
Une jeune femme soumise 
à un ignoble mafieux mani-
pule quatre pickpockets 
pour s’en sortir.

*0;)' ?)F> -) C<)8 
?(8F< 9<++< 
ED/><
Zita Lotis-Faure a suivi 
durant quatre semaines le 
régime hypocalorique d’une 
femme obèse   pour com-
prendre les mécanismes 
qui mènent au surpoids.
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20.35 Dans la peau 
d’un handicapé
Documentaire. Trois valides 
se placent dans la situation 
d’un handicapé.
22.45 FBI : portés 
disparus Série.

20.35 La Maison France 5
Magazine. Présenté par 
Stéphane Thebaut. « Les
nouveaux designers fran-
çais »...
21.25 Silence, ça pousse !
Magazine.

20.50 Glee
Série. « Duels de duos ». 
« Le Rocky Horror Glee 
Show ». Avec Matthew
Morrison, Naya Rivera.
22.25 The Glee Project
Divertissement.

20.35 Primeval : 
Les Portes du temps
Série. « Panique au col-
lège ». « Une découverte 
capitale ». « Un mariage 
agité ». 
23.15 Stargate Universe

20.50 Le bêtisier fait 
du ski
Divertissement. Présenté 
par Sandra Lou. Des chutes
de skis spectaculaires.
22.30 Le Bêtisier des 
fêtes Divertissement.

20.40 Ovnis, 
extraterrestres
Documentaire. « Révéla-
tions sur des phénomènes 
inexpliqués ».
23.30 Langue de bois 
s’abstenir Magazine.
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Il n’aura fallu attendre qu’une 
question en conférence presse, 
mardi à Brême, pour s’en 
convaincre : en Allemagne, Franck 
Ribéry est une star. Posée à Laurent 
Blanc, elle concernait l’aptitude du 
n° 7 à réaliser avec les Bleus les 
mêmes performances qu’avec son 
club. Outre-Rhin, on a du mal à com-
prendre que ce joueur si génial en 
Bundesliga peine autant avec son 
équipe national. « Quand il est arrivé 
ici, en 2007, il a fait des choses in-
croyables pendant quasiment près 
de deux ans, se souvient Wigbert 
Löer, journaliste à Stern. On n’avait 
jamais eu ce genre de joueur dans 
le championnat allemand. »

L’affaire Zahia fait sourire
Adulé en Bavière, Franck Ribéry est 
aussi respecté dans le reste de l’Al-
lemagne. « On ne peut pas dire qu’on 
l’aime trop, mais avec sa façon de 
dribbler, de tout tenter, c’est évident 
qu’il est le meilleur joueur d’Alle-
magne », avoue Heinrich, supporter 
du Werder Brême. Le personnage 
est aussi apprécié. Ribéry en Alle-
magne reste cet éternel boute-en-
train, et pas forcément l’homme de 
l’affaire Zahia… « Ici, les gens ont 
plutôt regardé ça avec amusement, 
sans doute parce qu’il n’est pas al-
lemand, poursuit Wigbert Loër. Mais 
son image est restée plutôt bonne. » 
A lui maintenant de reconquérir la 
France, son premier amour, qui n’a 
pas toujours été aussi indulgente 
avec lui…  W B. V.

Ribéry, 
chouchou 
outre-Rhin

C
haque fois que la jeune équipe 
de France estampillée Laurent 
Blanc s’est frottée à une grosse 

nation du foot, elle s’en est joliment sor-
tie. Face à l’Angleterre (1-2) et au Brésil 
(1-0), elle avait même réussi à s’imposer 
avec une certaine maîtrise. Mais ce mer-
credi soir (20 h 45), le challenge est plus 
costaud. L’Allemagne, c’est « avec l’Es-
pagne, la meilleure équipe du monde », 
dixit le sélectionneur de l’équipe de 
France. En se mesurant au favori pour 
le prochain Euro à Brême, les Bleus 
prennent le risque de remettre en cause 
les quelques certitudes acquises depuis 
le renouveau post-Knysna.

Un sacré révélateur
« C’est un super match à jouer, assure 
pourtant Laurent Blanc. Dans le sport, 
à un moment donné, c’est une nécessité 
d’affronter les meilleures équipes. 
Qu’est-ce qu’on risque ? Tout le monde 
nous voit prendre une tôlée, si j’ose dire. 
Ça nous fera prendre conscience des 
choses à améliorer. » Sauf qu’il y a tout 
juste deux ans, dans les mêmes circons-
tances, la France se faisait ridiculiser 

par l’Espagne (0-2), dans un match qui, 
rétrospectivement, pourrait être consi-
déré comme le début du cauchemar 
sud-africain.
Philippe Mexès, potentiel capitaine de 
l’équipe de France à l’Euro : « Un match 
comme celui-là peut nous faire plus de 
bien que de mal, car on n’a rien à perdre. 
Que ça se passe bien ou mal, il ne faudra 
pas faire de bilan, car si l’on gagne 4-0, 
ça va être l’euphorie, et si on en prend 
quatre, les gens vont dire que ça ne sert 
à rien d’aller à l’Euro. » Evidemment, il 
serait exagéré d’affirmer que les Bleus 
courent à l’abattoir. Mais collective-
ment, l’Allemagne a prouvé qu’elle était 
rodée. Ce qui n’est pas le cas de son 
adversaire. « Il faut du temps pour ap-

privoiser un jeu, justifie Blanc. On n’est 
pas au niveau des Allemands, à nous de 
voir si on peut s’y hisser sur un match. 
J’espère qu’on sera meilleurs (que lors 
des derniers matchs, face à la Bosnie, 
les Etats-Unis et la Belgique), car sinon, 
il y aura une valise au bout. » W 

FOOTBALL En cas de raclée ce soir à Brême, l’équipe de France risque de perdre ses rares certitudes 

UNE PEUR BLEUE DE L’ALLEMAGNE ?

L’équipe de France, à l’entraînement mardi à Brême, a plutôt bien négocié ses matchs de prestige dernièrement.
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Peut-être que depuis le rassemble-
ment à Clairefontaine de lundi, tout a 
changé dans l’esprit de Laurent Blanc. 
A ce moment-là, le sélectionneur des 
Bleus avouait ne pas avoir vu le coup-
de-poing de Philippe Mexès sur Marco 
Borriello, ce week-end en Serie A. Et le 
défenseur du Milan AC semblait être le 
favori pour porter le brassard des Bleus 
ce mercredi, puis à l’Euro, en juin. Fina-
lement, Blanc a annoncé mardi en 

conférence de presse que son relais sur 
le terrain sera Hugo Lloris.
« Hugo présente le plus de garanties. 
Ce n’est pas un choix par défaut, c’est 
quelqu’un qui a l’air de maîtriser et ça, 
c’est important. » Tout l’inverse de Phi-
lippe Mexès? « Ce qu’il a fait contre la 
Juventus n’est pas bien, poursuit Blanc. 
Il va falloir qu’il prenne conscience que 
des gestes comme ça, gratuits, sont 
pénalisables pour lui et pour l’équipe. 

On sait que Philippe est un sanguin, Il 
faut qu’il fasse attention. » Bref, si Lau-
rent Blanc hésitait encore entre les deux 
hommes, le Milanais s’est sans doute 
éliminé de lui-même. Pour le plus grand 
bonheur du gardien de Lyon : « C’est une 
belle marque de confiance, qui doit être 
rendue.Mais il ne faut rien changer, être 
soi-même et continuer à faire ce qu’on 
fait depuis le début. » Tout en maitrise, 
donc, on l’aura compris. W B. V.

Hugo Lloris désigné capitaine pour l’Euro 

DE NOTRE ENVOYÉ SPÉCIAL

À BRÊME,
BERTRAND VOLPILHAC

aujourd’hui sur

W LIVE
Suivez Allemagne-France,
en live à partir de 20 h 45
W VIDÉO
Découvrez les plus 
grands moments des 
matchs France-Allemagne. 
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FLORÉAL HERNANDEZ

L es vacances des Stras-
bourgeois attendront. En 
s’imposant face à Amiens 

(4-2), hier, les hommes de Da-
niel Bourdages se sont offert la 
possibilité de jouer un qua-
trième match dans ce premier 
tour des play-offs. Ils le jouent 
dès ce soir, à 20 h à l’Iceberg, et 
il est à nouveau couperet pour 
l’Etoile Noire. 
Hier, le credo avant cette troi-
sième rencontre était de « gar-
der son sang-froid ». Mais le 
message du coach québécois a 
eu du mal à être appliqué en 
début de match. Après moins 
de deux minutes, Cruchandeau 
est sanctionné de dix minutes 
de prison pour méconduite 

après avoir « parlé » à l’arbitre.
La nervosité strasbourgeoise 
est palpable. Cayer se chauffe 
avec un défenseur amiénois 
(4e). Bougé s’y met aussi et fait 
tomber un Picard (7e). Pour 
l’Etoile Noire, c’est la double 
peine : deux minutes de prison 
et un but de Tomasek (0-1), 
dans la foulée.

Arrêts miracles
Amiens, avec ses deux victoires 
d’avance, se met à gérer. Et ce 
d’autant plus facilement que les 
Strasbourgeois sont quasi inof-
fensifs. Le passage par les ves-
tiaires leur fait du bien. Car, ils 
changent radicalement de vi-
sage dans le deuxième tiers. 
Gallagher profite d’un beau tra-
vail de Lionel Tarantino derrière 

la cage pour égaliser (25e). La 
domination strasbourgeoise 
s’intensifie. Amiens ne doit qu’à 
son gardien de ne pas être 
mené. Thompson multiplie les 
miracles sur les déviations (26e, 
27e, 30e) et les lancers (26e, 29e) 
qui pilonnent son but. Mais il 
finit par craquer. Cruchandeau 

zigzague dans la défense, son 
tir est repoussé mais le rebond 
profite à Correia qui double la 
mise (2-1, 30e).
Hiadlovsky, tout au long du der-
nier tiers, permet à l’Etoile 
Noire de garder son avantage. 
Les arrêts du gardien sont bo-
nifiés par un tir à la ligne bleue 

de Cesnek (3-1, 58e). Les Amié-
nois tentent leur va-tout pour 
éviter un match 4. La réduction 
du score de Basic passe ina-
perçue (60e) grâce à Kuuluvai-
nen qui marque dans la cage 
vide. Le public de l’Iceberg est 
aux anges et espère l’être en-
core ce soir. W 

HOCKEY Victorieux (4-2), hier, les Strasbourgeois veulent égaliser face à Amiens, ce soir

L’ÉTOILE NOIRE 
S’OFFRE UN 
MATCH DE RÉPIT

Blake Gallagher exulte après son but égalisateur. L’Etoile Noire pousse Amiens à un match 4.
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P2H au 2e tour à Cherbourg
Bénéficaire d’une wild card, Pierre-
Hugues Herbert a éliminé Evans 
(6-3, 6-0), hier au 1er tour du 
Challenger de Cherbourg.

Olivetti out 2 à 3 semaines
Lundi, Albano Olivetti a ressenti
les derniers effets du tournoi de 
Marseille où il a atteint les quarts 
de finale. Le matin, le Haguenovien 
a fait un bond de 102 places à l’ATP 
pour se retrouver 286e mondial. 
L’après-midi, Olivetti a eu la 
confirmation de sa déchirure aux 
abdos, 2 cm, qui l’oblige à s’arrêter 
« deux à trois semaines », selon lui.

CYCLISME
Christophe Kern ratatiné
Christophe Kern a « tenté », 
hier, lors de la 5e étape du Tour 
du Langkawi. Mais « sans succès » 
et il a « fini ratatiné ». Le coureur 
Europcar termine 85e de l’étape 
et pointe à la 112e place du général 
à 16’55’’ du leader Lapthorne.

secondes20
Malgré ses yeux encore marqués, An-
thony Sichi a accepté de poser pour une 
photo avec un supporter, hier matin. Il 
est vrai que le milieu strasbourgeois a 
meilleure mine que la semaine dernière. 
« J’avais un masque avec mes deux yeux 
au beurre noir », témoigne-t-il sourire 
en coin. Ce look de panda résultait d’un 
coup de tête pris lors du match amical 
face à Haguenau, il y a dix jours. « J’ai 
eu peur. Car pendant cinq secondes, j’ai 
vu noir », avoue Sichi. 

Côtes douloureuses
Suite à la rencontre face au FRH, le mi-
lieu s’est également plaint des côtes. 
Impossible pour lui de se remémorer à 
quel moment il s’est fait mal. Par contre 
à chaque rire, la douleur s’est rappelée 
à lui. Cette gêne l’a d’ailleurs empêchée 
de tenir sa place face à Jarville (0-0), le 
week-end dernier.
A défaut d’être allé en Lorraine soutenir 
ses coéquipiers, Sichi a suivi le match 
grâce à RCS Live. « Je leur tire mon cha-
peau, avoue-t-il avec son accent méri-
dional. Car les gars font tout ça à leur 
frais par amour du Racing. » Une ren-
contre que les membres de RCS Live ont 
commentée depuis un appartement sur-

plombant sur le stade de la Californie 
suite à des problèmes de connexion.
Samedi pour la réception de Thaon-les-
Vosges, Sichi n’aura pas besoin des 
supporters strasbourgeois pour 
connaître l’évolution du score. Il 
n’avance pas masqué vers le match de 
CFA 2. Malgré une petite gêne rési-
duelle aux côtes, le milieu assure pou-
voir tenir sa place. W F. H.

FOOTBALL

Anthony Sichi tombe le masque

Anthony Sichi, le milieu du RCS.
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Mardi prochain, le Racing affronte le 
Barça. Il ne s’agit ni d’un rêve ni d’un 
match sur console de jeux. Non, le club 
catalan a invité les U15 strasbourgeois 
de Thierry Brandt et Laurent Oberlé à 
disputer une rencontre amicale à Bar-
celone. Et ce, tout frais payé par le club 
vainqueur de la Ligue des champions 
2009 et 2011. Au programme : départ 
lundi de Strasbourg pour Barcelone 
avec visite de la ville, du musée du Nou 
Camp et de la Masia, le centre de for-
mation du Barça, et clou du séjour le 
match amical. « C’est un beau cadeau, 
reconnaît Jean-Marc Kuentz, le direc-
teur du centre de formation strasbour-
geois. On a eu de bons résultats au 
tournoi de Capbreton devant un obser-
vateur du Barça. Le club a décidé d’in-
viter toute l’équipe. » D’aucuns murmu-
rent qu’un jeune Strasbourgeois, Ruben 
Droehnlé, a tapé dans l’œil de l’équipe 
catalane. « Peut-être, élude Kuentz. On 
serait honoré si c’était le cas pour un ou 
deux jeunes. Aujourd’hui, le Barça, ça 
ne se refuse pas. » W F. H.

FOOTBALL

Le Barça invite 
les U15 du Racing 
pour un match
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